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des Vereins deutscher Ingenieure in Danzig abhalten, Die
Veranstaltungen des ersten Tages beginnen mit einem Festakt anlässlich

des 25-jährigen Bestehens der Technischen Hochschule. Im
Rahmen einer ebenfalls in Gemeinschaft mit dem Verein deutscher
Ingenieure veranstalteten Verkehrstagung wird der bekannte
Verkehrsfachmann Prof. Dr.-Ing. Pirath von der Technischen Hochschule
in Stuttgart über „Verkehrsprobleme der Gegenwart", Prof. Dr.
Fassbender (Berlin), über ein Sondergebiet des Signalwesens, nämlich
über „Die Hochfrequenztechnik im Dienste
der Verkehrssicherung" sprechen.

Die eigentlichen Vorträge der Deutschen
Gesellschaft für Bauingenieurwesen finden
am Nachmittag des 21. Juni statt und werden
sich mit den Hafen- und Flussmündungen
im Osten befassen. Hafenbaurat Zöllner
(Danzig) wird den Ausbau der Schiewen-
horster Weichselmündung, bekanntlich eines
grossen Durchstiches, behandeln, Stadtbaurat

Dr.Ing. E. h. Kutschke (Königsberg) die
Frage der für alle Häfen wichtigen Speicherbauten,

während Hafenbaudirektor Bruns
(Danzig) sich kurz über die Anlagen und
Sonderheiten des Danziger Hafens äussern
wird. Am 22. Juni werden der Danziger
Hafen, insbesondere neue Bauausführungen
in Weichselmünde und die Hafeneinfahrt,
die jetzt umgebauten Schöpfwerke der
Danziger Niederungen, die dort übliche
Deichverteidigung, Durchstiche und andere
beachtenswerte Anlagen besichtigt werden.
Den Abschluss der Tagung bildet ein Vortrag

von Museumsdirektor Prof. La Baume
(Danzig) über „Geographie und Geschichte
der Weichsel-Nogat-Niederungen".

Internationaler Kongress für Beton-
und Eisenbetonbau, Lüttich 1930. Die
alte berühmte Universitätstadt rüstet sich zur
Hundertjahrfeier der belgischen Unabhängigkeit, die sie im Sommer
nächsten Jahres durch eine internationale Ausstellung der Gross-
industrie und der angewandten Wissenschaften begehen will. In
ihrem Rahmen wird vom 25. bis zum 30. August 1930 der erste
internationale Kongress für Beton- und Eisenbetonbau tagen, an
dem sich berufene Vertreter dieses Faches aus allen Ländern zu
den aktuellen Fragen, sowohl theoretischer als praktischer Natur,
äussern werden. Als offizieller schweizerischer Delegierter ist vom
Bundesrat Prof. Dr. Max Ritter, Zürich, bezeichnet worden; von
Vertretern anderer Länder seien die Namen Mesnager, Feret, Gehler,
Emperger, van der Kloes, Rieger erwähnt. — Auskunft über den
Kongress erteilt M. John Soubre, ingénieur, 67 rue Paradis, Liège.

Die Vereinigung schweizer Strassenfachmänner hielt
am 25. und 26. Mai in Lugano ihre diesjährige Hauptversammlung ab.
Am Samstag Vormittag berichtete Ing. R. Maillart über die Ergebnisse
seiner Studien über die Materialbeanspruchung bei Betonstrassen;
der Nachmittag war der Besichtigung des Tracés der projektierten
Gandriastrasse gewidmet. Sonntag Vormittag fand die
Hauptversammlung statt; nach Erledigung der geschäftlichen Traktanden
sprachen Prof. Dr. P. Schläpfer über die Eigenschaften der Teer- und
Asphaltmischungen und Ing. Hohl, Vizedirektor der „Sesa", über
Zusammenarbeit zwischen Eisenbahn und Automobil. Am Montag schloss
sich der Tagung eine Besichtigung der oberital. Automobilstrassen an.

Drei neue Bundesverordnungen auf dem Gebiete des
Eisenbahnwesens sind in den letzten Wochen in Kraft getreten :

am 24. April die auf Seite 273 abgedruckte Verordnung betr. Einführung
der durchgehenden Güterzugbremse (Bauart Drolshammer) im Bereich
der S.B.B. und der normalspurigen Privatbahnen, am 15. Mai eine
neue Verordnung betr. Bau und Betrieb der schweizerischen
Nebenbahnen, und heute die Verordnung betr. cen Abschluss und die
Signalisierung der Niveaukreuzungen der Eisenbahnen mit öffentlichen
Strassen und Wegen. Wir kommen darauf zurück.

Das Berner-Alpen-Relief von Ing. S. Simon f, im Massstab

1 : 10 000 nach der von Prof. Albert Heim begründeten Technik
der geologisch präzisen Reliefdarstellnng erstellt, ist bis zum 9. Juni
im Schwurgerichtsaal in Zürich ausgestellt, wo es täglich bis 22 Uhr
besichtigt werden kann.
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JULIEN CHAPPUIS
INGENIEUR

avril 1929

NEKROLOGE.
t Julien Chappuis. Nous empruntons au „BulletinTechnique"

la notice nécrologique suivante sur Julien Chappuis, décédé à
Lausanne le 3 avril de cette année.

Né le 15 septembre 1846, à Rivaz, Julien Chappuis avait fait ses
études à „l'Ecole Spéciale" de Lausanne, qui lui conféra, en 1867,
le diplô-ne d'ingénieur. Après avoir exécuté le relevé des mines de

sel de Bex, il est engagé, comme dessinateur,
par l'ingénieur G. Bridel à Yverdon, qui lui
confie bientôt l'étude d'ouvrages importants
(viaduc de Vallorbe, pont de Couver, de
Môtier, de la Sauge, installation de l'usine
et de la mine d'asphalte à Travers), et plus
tard, en sa qualité d'ingénieur en chef de
la Correction des eaux du Jura, le nomme
chef des „Ateliers et du Service mécanique",
chargé de l'étude et de la construction d'un
puissant matériel de dragage et de transport

ainsi que de tous les ouvrages métalliques

de cette vaste entreprise. Ces travaux
terminés, J. Chappuis, en 1874, en reprend
les ateliers, situés à Nidau, et fonde alors
la maison J Chappuis £j Cle, plus tard, en
1884, Probst, Chappuis et Wolf, à Berne et
Nidau. De 1880 à 1883 J. Chappuis est
entrepreneur des terrassements et des dragages
du barrage-écluse de Méricourt (Seine-et-
Oise), dont il organise et dirige les chantiers

avec maîtrise. A cette époque, la Ville
de Genève étant en quête d'un entrepreneur
pour ses forces motrices, ses délégués:
MM. Merle d'Aubigné et Turrettini, après
avoir visité les chantiers de Méricourt,
passent une convention avec J. Chappuis, qui
transfère une partie de son personnel et de

son matériel de Méricourt à Genève et prend
la direction de la régie co-intéressée des Forces motrices du Rhône-

La correction du bras droit de ce fleuve ayant été heureusement

terminée avant la crue du lac, l'événement fut célébré par
un banquet servi en plein lit du Rhône, et J. Chappuis fut comblé
d'éloges, grandement mérités. Les services qu'il rendit, de 1884 à

1889, à la ville de Genève furent si appréciés qu'elle lui décerna,
lors de l'inauguration du „Bâtiment des turbines", une médaille d'or
frappée tout exprès.

Ensuite, J. Chappuis fut successivement: directeur de l'entreprise,

en régie co-intéressée, du chemin der fer de Viège à Zermatt
(1889 à 1891); entrepreneur des travaux du canal et du port d'Inter-
laken (1891-1892); à la même époque, constructeur du chemin de

fer de Monistrol à Monserrat, en Espagne; en 1896-1898, constructeur,

avec M. Eifel, du viaduc d'Eglisau; en 1898-1900, constructeur
des deux réseaux de la „Société des chemins de fer régionaux de

Franche-Comté" ; entrepreneur des travaux des „Forces motrices
du Rhône", à Saint-Maurice (1902-1904); entrepreneur de la ligne
de Chamonix au Montanvers (1904-1907). Il fit des études pour le
chemin de fer Beyrouth-Damas et élabora, en collaboration avec le

professeur H. Golliez, pour un groupe composé de dix banques russes
et de maisons de construction allemandes, françaises et suisses, un
grandiose projet de „domestication" du Dniepr qu'il a décrit dans
les numéros du 25 mai et du 10 juin 1915 du „Bulletin technique".

Telles sont, trop sèchement résumées, les principales étapes
de cette belle carrière au cours de laquelle J. Chappuis fit preuve
d'une brillante intelligence, alliée à de rares qualités de loyauté,
de droiture et de bienveillance. Tous ceux qui ont connu cet alerte
octogénaire, resté extraordinairement lucide et „vert" jusqu'aux
derniers jours de sa vie, évoquent, non sans émotion, le charme
de sa conversation empreinte d'une savoureuse bonhomie, relevée
de traits spirituels et malicieux, mais jamais blessants, car cet
homme était la bonté même.

Caspar Baur. Am 15. Mai 1929 verlor die schweizerische
Technik einen ihrer Pioniere auf dem Gebiete der elektrischen
Anlagen. Caspar Baur, am 11. Mai 1857 in Birmensdorf bei Zürich
geboren, beendigte 1879 seine 1875 an der Fachlehrer-Abteilung
am Eidgenössischen Polytechnikum begonnenen Studien mit
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